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.lour. Chuaquu .IL~ tILU vueU JU ili31.%iiqe aratte cntic ut assez Lecr tue pour a r -
quer 500 livres de beurre a la fois. Ils utilisent en sel ce
qu&peut contenir.un char de chemin de fer, pour la salai-
son du beurre fabriqué dans l'espace de deux mois.
Soixante personnes sont employées à la beurrerie, à part
quarante que nécessitent les cinquante-quatre stations pour
la réception du lait et l'envoi de la Crème 1 la beurrerie.

Terrain sur lequel il convient dé senier le l-d'Ind.-
Lorsqu'une ferme est composée de bonnes et de mauvaises
terres, il est 'avantageux de placer le bléd'Inde que dans
les terres où il peut le mieux réussir, c'est-à-dire produire
le plus de feuilles et d.'épis.

Le.blÉ-d'Inde ayant de vigoureuses raciies.z. il n'arrive à
son maximum, et même à se.s résoltes moyennes, que dau
les terres fraîches, profoudes et faciles à travailler. Les
terres siliceuses, tourbauses, · et dei h·iyèrcs se couvrent.
de belles récoltes. Comme toutes lus pflantes cultivées cn
-ligues, le blé-d'lude n'aime pas les terres rîchuses et pier
reuses qui entravent les instruments. Les sols sablonneux,

Il n'y a 'uune opinion qui prévaille de par le monde et
cette- opinion s'est pronoucée si fortement en faveur du
Pain Killer de Pc ry Davis, qu'aucun article n'a encore
atteint une aussi grande popularité. 25 cents pour une
grande bouteille.

RECETTE

.Mloyen de faire un cimncut pouvant résister à la chaleur.

· Prenez une poigné de c'hrunx que vous môlerez à quntre
ilif*e d'lhuilb. ce liii ; fait..s buitlirjuaq'i ce que ceué-
lange uit zatteint nie bonon épaisswur. Répandez ce mé.
nog unr des asit-truc tui f"rblanc, et alors elles durci-
tont Au be'aoln voas pourr"z vous un servil' corume. on
I, lait e la c ile-fort e.

puisse venir, niais lorsqu'une terre est nouvellement les solh légers et graveledx, b'en exposés au soleil, sont
défrichée,-au lieu de blé que le cultivateur aurait ceursur esquels le bléd ilnde niariî miCus n grain.

atpPAU, une ~~fabritiu n gri ;tnsemé, il ne récolterait que ce qu'on applI folle- Un chuamp à blé-dJindu est tne d'en r:is ; tant
avoine ; ou si le blé qui y a été semé cruît dans son prospérera cette fabrique. tant vaudra toute la production
espèce, il végétera avée tant de force, que le culti- agricole.
vateur obtiendra beaucoup plus de paille que de . Lout liige fgricole.-Un des pogrès les plius apparents
grain. Pour cette raison les terres marécageuses ne dans notre pays, et umême, dans la provine de Q ébec
devraient être utilisées qu'à établir des prairies, le c'est san- contredit le grand noinbre d'iustrumuent4 aratoires
cultivateur ayant soin pour cela que d'y faire pous nouveaux et perfeetiounés, que le cultivateu pin. avoir a
ser des plantes fourragères appropriées aux terrains sa dispo.ition et à des pri' plus 'lu moins élevé. Cs inîs-
narécageux ayant subi quelques améliorations avant truments ont tout particnlièremimt pour but d'économiser
de les:mettre en, pré... . . la main-d'ougre, de rendre les travau-c lea ture muins

Une " terre meublk " se reconnaît en ce qu'elle fatigants ut à supprimer certains travauxi que la main-

n'est nii trop s'cheou légère comne les terres sa- d'ouvre pluvait exécuter seuls autrefo:s.

bloineuses, ni trop humides comnme celles qui Pour être tenue en b ln état dc production, xploitation
tierment de marécages, iii trop fortes comme les -d'une turre étant une source de dépenas anre s. pour le

terres francles. Une terre est meuble. lorsqu'elle se cultivatair, il ne peut le plis sonyent y snffire et se procu-
r, 1 outillagea nécessaire qui lui perm:.ttrait. -tu m.eux ac-manie bien et qu'on sent qu'elle est douce, qu'elle a rr toulcesraire ultire et e ex c -

le gram menu et sans pierres, 'quoiqu'il y ait une I itemp s le tfavorable. Ie tmtytn d'chrt r e:c instru-
terre noire gi est pierreuse et n'est pas à rejeter, ments manque - un grand nombre de culiv;uteur-, et en
non plus que certaines terres sablonneuses de la cette occasion . le cnncours d'un e.rcle agricoa!. leur serait
même couleur. d'une grande utilité, si les dir eteurs se chargeuient de

l'achat d'instruments aratoires coûteux, pour -n permettre
l'usage aux cultivateurs peu en nioyen, sous [i rapport pé-

Choses et autres cuniaire, et qui pourraient en avoir l'usagc, à.tour de rôle,
moyennant une faible snuscription. Le cultir:ateur réalise-

La betterave à sucre et labetterave ' e e rait alors, un profitant de co concours, une grande écono-
Pour la nourriture des vaches laitières qui reçeivcnt indif- mie .en épargnant la main-d'Suvre, et enc exécutant avec
féremment une rationl do betteraves à Pnrevr ou de cc nman- moins dItmpsct plns.tôt,,tous les .ravaux de culture sur-
gel-wurzcl, " 'c's betteraves ne produisent 'pas une diffé- la ferme.
rence appréciable sur la qualité du lait que les vaches Exéctter tous les travaux ele culture, de fenaison, etc,
donnent ; seulement les vaches auxquelles on ne donne que en temps prospice et à bon marehé, c'est bien ce à quoi
la betterave à sucre fournissent un -lait produisant du tous les cultivateurs doivent tendre ; c'est vers ce but qu'a
beurre ayant un meilleur goût et plus ferme que celles re- été dirigé le perfectionnement de tous les outils et instra-
cevant une ration de "mangel-wurzel. " ments servaut aux différents travaux de culture. Chaque

année amène certains changi.ments avantageux dans la plu.Bcurrerie a Stmt-Alban, aux Etats- sis.--La plus part des- instruments arratoires, tout partieulièrement à
grande beurrerie actuellement en existence, et située dans l'égard de ceux qui sont d'un prix qui n'est pas à la portée
le voisinage de St-Alban, état du Vermont. Sept cents cul- de tous les cultivateurs. Lea directeurs des cercles agricoles
tivateurs fournissent le lait de douze mille vaehes. Il y a rendraient donc un immenoe service .ux cultivateurs en
cinquante-quatre stations ou ils portent lu lait; et dès que général, en achetant ces instrnonents aratoires coûteux
.écré~mâge en a été fait, la crème est chaque jour expédiée pour en permettre l'usage aux membres du cercle agricole,
à la beurrerie et payée suivant sa qnalité, aus;tôt la récp- moyennant une légère souscription pour aider à l'achat de
tion. Il s'y fabrique en moyenne 1U,000 lbs de beurre par ces instruments, de même qu'à leur entretien.b- d A Irfb


